
Le sergent-chef Kouider Guerroudj
Mort pour la France en Algérie

Le sergent-chef Guerroudj est mort au champ
d’honneur le 15 février 1962 quelques
semaines avant le cessez-le-feu, après avoir
combattu 7 années en Algérie. Il avait 8
citations. Il reçut la médaille militaire et la
Légion d’Honneur.

Sa nomination au grade de Chevalier de La
Légion d’Honneur du 18 juillet 1962
mentionne : « Il a été mortellement blessé en
réduisant la résistance de trois rebelles dont le
chef d’un douar particulièrement dangereux
dans la mechta Ras El Ain ;  il est resté jusqu’ à
la dernière seconde un entraineur d’hommes
et un combattant admiré de tous. »

Il était l’un des chefs de section au commando de chasse V14,
commandé par le lieutenant Meliani à partir de 1959, et était sous-

officier tirailleur détaché du 3e Régiment de Tirailleurs Algériens (RTA).
Ce commando de secteur opérant dans le massif du Hodna comprenait

200 Harkis et Tirailleurs.

Extraits du témoignage du général de division Rondot,
ancien chef de section au commando V14 :

« Comme jeune sous-lieutenant j’avais été affecté au commando Meliani. Le
sergent-chef Guerroudj m’avait appris en quelques jours à ses cotés, mieux
qu’à Saint-Cyr, l’art de la contre-guérilla car il était dans l’action. Il
considérait ses Harkis comme ses enfants. Ces derniers le suivaient avec
cette confiance que l’on ne réserve qu’à un chef de guerre respecté. Il
connaissait chaque recoin de la montagne. Il avançait, calme, déterminé,
sûr de lui, avant d’accrocher avec les éléments de la Katiba...»

@Archives Colonel MELIANI
A gauche le Sergent chef Guerroudj

@Archives Colonel MELIANI
Les chefs de Section après une opération



Extraits du témoignage du Colonel Meliani, ancien
chef du commando V14 : 

@DNA @Archives Colonel MELIANI

« Le sergent chef Guerroudj m’a appris l’art de la guerre subversive, une
guerre civile, une guerre opposant les hommes d’une même terre, les
enfants d’une même mechta, un frère à un autre. Une guerre pas comme
les autres.

 
Le chef de section Guerroudj était le digne héritier des Tirailleurs de la
glorieuse Armée d’Afrique qui ont écrit des pages admirables de l’histoire de
nos Armées. Il avait combattu aussi en Indochine. Ce fut un magnifique
exemple de courage, de sang-froid et d’abnégation devant le danger. Il avait
toujours le souci du moral des ses hommes, il combattait avec bravoure, sans
haine, et respectait l’ennemi. Je témoigne qu’il se battait pour conquérir une
Algérie nouvelle, une Algérie aux côtés de la France où vivraient en harmonie
tous ses fils d’Algérie. Il trouva la mort au champ d’honneur, la mort d‘un héros,
la mort d’un frère de combat et de sang. Pour moi Guerroudj n’est pas parti, il
est seulement devenu invisible. » 

Une plaque à Colmar en hommage à Kouider Guerroudj et à tous les Harkis a
été dévoilée en 2015, lors de la journée nationale d’hommage aux Harkis, par
son ancien chef au commando V 14, en présence du maire de Colmar et du
préfet. Elle figure sur la place baptisée du même nom à cette occasion. 
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